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Partie 1 : Le colis



Chapitre 1


Missmute


Missmute est une sorcière qui habite dans le monde des humains. Elle est petite et vive avec un long nez tout rouge. Ses cheveux souvent en pagaille, sont noirs et gris. Son visage est recouvert de tâches, de verrues et d’autres attributs de sorcières dont elle est très fière. Elle a de grands yeux verts-marrons et elle porte parfois une énorme paire de lunettes noires un peu démodées.


Elle habite dans la petite maison derrière le supermarché Supermammouth de la rue des coquelicots. Ses volets en bois vert pomme sont toujours fermés, c’est pour éviter que ses voisins ne découvrent son secret. Elle n’a pas envie qu’ils la voient préparer ses potions magiques. Se serait la fin de sa tranquille vie de sorcière...


Missmute s’occupe de son jardin et de son petit chien tout jaune qui s’appelle Piccolo. Elle raffole des macarons à la pistache accompagnés d’un délicieux thé au jasmin. Et, bien qu’elle soit une sorcière, elle ne peut pas tout avoir d’un coup de baguette magique. Alors pour gagner un peu d’argent dans le monde des humains (et s’acheter ses macarons à la pistache) elle fabrique et vend des potions contre les verrues. Pour cela, il y a internet, elle peut travailler de chez elle et envoyer ses petites potions aux quatre coins du monde.


D’ailleurs, pour fabriquer ses potions elle n’utilise que les produits de son jardin. Dans son jardinet derrière la maison, à l’abri du regard des voisins, elle fait pousser des brocolis tout roses, des tomates à pois bleus, des laitues arc-en-ciel et aussi de gros haricots dorés. Elle n’utilise que des produits 100% naturels. Foi de sorcière, ça ne lui viendrait pas à l’idée d’utiliser ces affreuses pattes de lézard synthétiques qui viennent de l’autre bout du monde. Non, rien ne vaut un bon petit lézard dodu de son jardinet…



Chapitre 2


Missmute reçoit une lettre


Ce matin Missmute est toute guillerette et chantonne même un peu. « Ah quelle belle matinée ! Corne de bizouille, le soleil va briller toute la journée ! » dit-elle en tapotant la tête de Piccolo. Celui-ci lui répond d’un « Waf ! waf ! » très énergique. L’automne vient de pointer le bout de son nez et amène avec lui des senteurs fraîches et boisées. C’est l’heure du courrier, et comme chaque matin Missmute va relever son courrier dans la vieille boîte aux lettres orange. Moment délicat car elle doit user de sa potion de transformation avant de sortir, ou bien se cacher sous son immense imperméable, mais ça c’est seulement quand il pleut. Aujourd’hui avec ce beau soleil, Missmute doit prendre quelques gorgées de sa potion. Elle saisit le tube qui est sur la commode de l’entrée. Elle boit quelques gouttes, et « Paf ! », dans un petit nuage bleu, la voilà transformée en une petite dame tout ce qu’il y a de plus banal. Les cheveux châtains sagement accrochés en chignon, le visage lisse à peine marqué de quelques rides. De grosses lunettes grises lui donnent un air de hibou pas très bien réveillé. Missmute ainsi transformée peut aller jusqu’à la boîte aux lettres sans craindre que ses voisins ne découvrent son secret.


« Tadoudidouda » continue de chantonner Missmute.


- Bonjour Monsieur Poireau ! dit-elle à son voisin qui taille sa haie.


- B’jour M’dame Belle…, lui répond-il d’un air un peu grognon, car « Madame Belle » est le nom de camouflage de Missmute dans le monde des humains.


Monsieur Poireau est souvent grognon, Missmute ne l’a jamais vu sourire. Il porte de tout temps une affreuse casquette vert kaki qu’il descend au niveau de ses sourcils, ce qui lui donne l’air encore plus renfrogné. Il a un gros chat à rayures grises, prénommé Jasper. Jasper semble toujours de mauvaise humeur, comme son maître, et ne quitte pas le rebord de la fenêtre de la cuisine.


- Quelle belle matinée, Monsieur Poireau ! N’est-ce-pas ? s’amuse à le taquiner un peu Missmute.


- G’roui, marmonne-t-il pour seule réponse. Le chat derrière la vitre de la cuisine, regarde la scène d’un œil las.


Missmute ouvre sa boîte aux lettres, mais tandis qu’elle enfonce la petite clef dans la serrure elle se dit qu’avec les emails maintenant, elle ne reçoit plus guère de jolies lettres. Se sont toujours des factures ou des prospectus publicitaires. Elle se rappelle des lettres que ses cousines lui envoyaient autrefois des quatre coins de la planète. Avec leurs couleurs et leurs timbres exotiques, cela avait toujours un petit goût de mystère de décacheter l’enveloppe et d’en découvrir son contenu. Parfois, même le papier pouvait être imprégné de senteurs. Mais maintenant avec internet, ses cousines ne lui écrivent même plus ! A quoi bon, elles postent quelques photos sur leurs profils de réseaux d’humains et puis c’est tout.


Mais ce matin, en dessous de sa pile de prospectus pour le supermarché Supermamouth et son concurrent direct Marquepasprix, Missmute découvre un étrange pli.


- Oh, qu’est ce que c’est là ? s’étonne Missmute. Elle tient entre les mains une grosse enveloppe marron, avec des timbres qu’elle ne connaît pas mais une écriture manuscrite qui lui semble familière.


Elle se dépêche de rentrer pour ouvrir le pli, Piccolo prend son temps faisant joyeusement le tour des hortensias pour y marquer son territoire.


- Piccolo, dépêche toi ! lui crie Missmute qui est impatiente d’ouvrir son enveloppe. Une fois la porte d’entrée passée, « Pof ! » dans un petit nuage rose, Missmute reprend vite son apparence de sorcière dans laquelle elle est bien plus à l’aise.


Elle décide de prolonger le plaisir de découvrir ce courrier en se préparant d’abord un thé au jasmin, accompagné de macarons à la pistache. Ce n’est pas tous les jours qu’elle reçoit une vraie lettre, cela doit être important. Elle dépose le tout sur un plateau et s’installe dans son fauteuil favori, celui qui est gris et usé sur les accoudoirs. Le salon n’est pas très grand et pour s’éviter d’être dans le noir toute la journée (et pour ne pas non plus laisser les lumières allumées toute la journée), Missmute qui est une sorcière très ingénieuse, a installé des réflecteurs de lumières un peu partout. L’ensemble baigne ainsi dans une lueur feutrée d’un jour à moitié artificiel. De nombreuses potions en préparation traînent sur la table. Livres, recettes, tubes, fioles et bocaux remplis de substances étranges habillent les étagères situées sur le côté du salon. Le petit fauteuil gris de Missmute, celui à franges et aux accoudoirs élimés, se trouve proche de l’unique fenêtre dans le fond de la pièce. Juste à côté du vieux radiateur en fonte. Une console et une lampe de table, probablement du siècle dernier, lui servent à poser son plateau.


Dans sa jolie tasse à motifs floraux, le thé fume encore. Quelques rayons de soleil percent à travers les volets fermés, Missmute est assise confortablement et s’apprête à décacheter l’enveloppe.


« Ding dong ! », Missmute sursaute. C’est la vieille sonnette de l’entrée qui retentit. « Oh zut et crotte de zèbre ! » râle Missmute, « Je n’attend pourtant personne aujourd’hui ! ».



Chapitre 3


Le colis


« Ding dong ding dong ding dong » insiste la sonnette. Missmute se dépêche d’absorber une goutte de transformation. « Paf ! ». Madame Belle ouvre la porte en rouspétant :


- Oui oui, c’est bon j’ai compris ! C’est pour quoi ?


Un jeune homme affublé de la casquette bleue de la compagnie des colis et aux bras tatoués lui répond sans la regarder :


- Z’avez un colis m’dame. Signez là s’vous plait, lui dit-il en lui désignant un petit écran à signer.


- Quel colis ? s’étonne Missmute, je n‘attend aucun colis !


- J’en sais rien m’dame, moi je livre c’est tout. Signez là s’vous plait, lui répète-il toujours sans un regard.


Missmute se dit que, c’est vraiment une étrange matinée, une lettre et puis là un colis. Résignée, elle signe sur le petit écran. Le jeune homme aux bras tatoués dépose le colis dans le salon et repart dans sa camionnette toute blanche.


Le colis prend presque toute la place dans le petit salon. C’est un énorme colis, un genre de grosse caisse qui est plus grande que Missmute. Mais comme Missmute est petite, ce n’est pas forcément une référence. Il n’y a pas de mots ni d’inscription, à part son adresse « 3 Rue des Coquelicots » où là encore Missmute croit reconnaître l’écriture. C’est d’ailleurs la même que sur l’enveloppe. « Mmm… c’est bien étrange tout ça. Foi de sorcière, je vais bientôt en savoir plus sur cette histoire… ». Piccolo fait le tour et renifle avec insistance cet étrange coli qui prend beaucoup de place.



Chapitre 4


Raphaël


Missmute se lance dans l’ouverture de la lettre en premier. Il y a une lettre manuscrite ainsi que des photos et un papier administratif qui n’existe qu’au royaume des sorciers et des sorcières. C’est un certificat de naissance très rare, celui d’un sorcier aux pouvoirs extraordinaires. Son cachet brille de mille feux et illumine la pièce d’une jolie lueur bleutée. Missmute commence la lecture de la lettre, elle reconnaît maintenant le style de sa cousine Missmote qui habite en Ecosse depuis de nombreuses décennies. Elle entend même son petit accent anglophone et chantant. Elle lit :


« Ma chère Missmute, après tout ce temps passé sans te donner de nouvelles, je sais que tu trouveras cette lettre bien intrigante. Je m’excuse beaucoup de ne pas t’avoir écris plus souvent ce dernier siècle, mais tu sais, avec internet…


Comme tu le sais déjà, il y a plusieurs décennies je me suis installée à Dornoch dans la lointaine écosse. Ce que tu ne sais pas, c’est que j’y ai rencontré le Prince Wick’n’roch, un humain des plus charmant. Nous sommes tombés amoureux et nous nous sommes mariés. Nous avons eu trois beaux enfants avec lesquels nous avons passés de merveilleuses années dans notre domaine de Castel’roch. J‘ai laissé mon costume de sorcière au placard, me consacrant à ma vie d’humaine durant tout ce temps… ». Missmute s’interrompt dans la lecture de la lettre, elle pense un peu jalousement à sa cousine Missmote. Celle-ci faisait partie des sorcières sans verrues, au teint frais et aux cheveux soyeux. Elle avait une beauté envoutante et n’avait absolument pas besoin de potion de transformation pour se montrer aux yeux des humains se rappelle Missmute en se grattant grossièrement le nez. Elle prend une gorgée de son thé maintenant tiède et reprend la lecture : « Depuis des millénaires, selon les traditions de notre royaume, tu sais que le troisième enfant doit être remis au royaume des sorcières le jour de ses 7 ans. Ma dernière fille, Anna est donc partie dans notre monde magique. Elle a choisit, a ses dix huit ans de ne pas revenir et de rester dans le royaume des sorcières. Nous échangions par lettres et tout semblait se passer bien pour elle… » Missmute s’interrompt encore une fois, songeant que sa cousine avait décidément une vie plus proche de la série télé Santa Barbapapa que le commun des sorcières. Elle aime bien regarder cette série pour faire sa sieste de l’après midi. Ses ronflements recouvrent rapidement les échanges des acteurs. Elle parcourt le reste de la lettre en passant son doigt un peu en diagonale, en se demandant bien pourquoi elle lui raconte tout ça. Elle marmonne en même temps « Hum, hum… blabla…tada, et machine… hum hum, sorcier puissant…mariage, blabla…hum, ah … trois fils… dans le colis …». Missmute est allée trop loin dans la lecture elle repart en arrière : « Tu trouveras Raphaël, le dernier des trois fils d’Anna, dans le colis. ». Missmute relit encore une fois la phrase qui lui semble bien étrange. Et d’un coup d’un bond elle se lève en maugréant « Non d’une pipe de queue de salamandre à pois ! Il y a un enfant dans ce colis ! ».


Se projetant hors de son fauteuil, Missmute fait voler feuilles et photos de la lettre. Elle se précipite pour ouvrir la caisse, mais elle n’y arrive pas. Elle saute dessus, elle tape dessus en poussant des petis grognements, mais rien n’y fait, cette caisse est très résistante et Missmute n’est pas une sorcière très musclée. Elle court au premier étage chercher sa baguette magique qui est restée sur sa table de nuit. Elle redescend toute essoufflée et à toute berzingue dans les escaliers. Elle trébuche sur la dernière marche et après un petit vol plané, s’affale de tout son long devant la caisse. Son grand nez rouge pris dans le tapis, elle ne prend pas le temps de se relever et avec sa baguette magique elle lance « Abracadabra et zoum tralala ! λ≈ Λ ∞ĭ Ŧ ! Ŀ [image: ]Ø ! OUVRE TOI ! ».


Et la caisse s’ouvre…



Chapitre 5


Un dragon endormi


C’est vrai quand même que cette caisse semblait bien grande pour un enfant. Missmute est encore allongée sur le parquet et le nez pris dans le tapis. Elle contemple le contenu de son colis : c’est un beau dragon endormi. Il est debout les bras croisés sur sa poitrine. Il semble tellement paisible. Sa peau est orange avec des rainures rouges et blanches. Ses yeux fermés ne laissent pas voir ses pupilles d’un beau jaune soleil. Sa queue est enroulée tout autour de ses pâtes arrière.


« Qu’est ce que ce dragon fait dans ce colis, ce n’est quand même pas le petit fils de Missmote ? » s’interroge Missmute. Elle se relève et époussète sa jupe-culotte. Tout en faisant le tour du dragon elle ramasse le contenu de la lettre éparpillé. Elle reprend la lecture « Tu trouveras Raphaël, le troisième fils d’Anna et mon dernier petit-fils. Je sais que ce n’est pas un enfant comme les autres », « Et ben oui, tu m’étonnes, ça c’est sûr ! » dit Missmute avec de gros yeux. « Mais il est très gentil, tu verras. Ne te fis pas aux apparences, apprends à le connaître. Je dois te laisser mais je t’écrirai très vite une autre lettre pour t’expliquer pourquoi je t’envoie Raphaël. Signé : ta cousine Missmote qui t’aime, sorcièrement. P.S : tu trouveras quelques photos de moi et Raphaël afin de ne pas douter de notre lien de parenté et je te joins également un document extrêmement précieux comme tu le sais, mets le bien à l’abri. P.S.S : Raphaël est endormi avec le sortilège de tante Hortense pour les voyages. Tu trouveras la formule dans notre grimoire familial à la page 20f148 pour le réveiller.»


Missmute regarde le dragon, puis la lettre. La lettre, puis le dragon. Elle fait les cents pas tout autour du dragon « Pourquoi Missmote m’envoie-t-elle son petit fils ? Et pourquoi ce petit fils est-il un dragon ? Poil de zébu, cette journée est décidément bien étrange !».



Chapitre 6


Le grimoire


Missmute termine son thé au jasmin maintenant complètement refroidi. Elle est encore toute abasourdie de cette incroyable matinée. Raphaël dort tranquillement au milieu du salon, son ventre se soulève à l’inspiration et à l’expiration produit une petite odeur de souffre qui envahit maintenant le salon de Missmute. Car les dragons rejette un peu de souffre, ça tout le monde le sait. Missmute entrouvre la fenêtre du salon pour faire rentrer de l’air frais.


« Que vais-je faire ? Je ne peux pas accueillir un dragon dans ma maison ! C’est bien trop petit … Ouh la la, corne de grenouille, ce n’est pas possible… » Elle cherche une adresse de retour sur l’enveloppe et sur la caisse, il n’y a rien. Elle regarde sur internet si sa cousine a une adresse.


« Voyons voir, Missmote… Dornoch… Ecosse… » tapote-t-elle sur son clavier. Legogol, le grand moteur de recherche sur internet retourne des résultats sur son écran :


« miss motte, la chasseuse de marmotte, ah non c’est pas ça » Missmute continue de parcourir les résultats « miss d’or écosse… hum, non plus… ». Arrivée à la vingtième page du moteur de recherche, Missmute ne trouve strictement rien sur sa cousine. Elle a probablement utilisé un nom de camouflage. « Foi de sorcière, je vais utiliser les grands moyens ! ».


Au dessus de la grande étagère du salon, il y a un faux plafond. Missmute emprunte une échelle pour se hisser au dessus de l’étagère. Et à travers une trappe escamotable elle pénètre dans une petite pièce remplie de livres en tout genre. Elle a besoin de lumière pour y voir plus clair, alors elle allume sa baguette qui illumine toute la pièce. Elle parcourt les rayons de livres, il y en a partout. Ils sont empilés dans de longues enfilades, la plupart plein de poussière. Elle se dirige vers le fond de la pièce où un coffre est recouvert de parchemins tout poussiéreux. Missmute s’agenouille et enlève la bague qu’elle tient à son annuaire. La bague est un bijou sculpté en argent représentant une tête de loup. C’est la bague de sa famille, tout le monde possède sa propre bague dès son seizième anniversaire. Deux petites pierres de grenat rouges sont insérées dans les yeux du loup, et parmi ses fonctions magiques, il y a celle de la protection et celle du cœur. Les petites pierres s’illuminent d’un beau rouge brillant lorsque l’être aimé est à proximité. Missmute insère la bague dans la serrure du coffre. Le coffre s’ouvre et une lumière inonde alors toute la pièce. Missmute sourit. Dedans, il y a un énorme grimoire. C’est son grimoire de famille, sans lequel elle ne pourrait être complètement une sorcière.
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